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UE : LA HONGRIE APPROUVE 
UN 2E VACCIN CHINOIS
La Hongrie a donné son feu vert à 
un deuxième vaccin chinois non ap-
prouvé par le régulateur européen, 
alors qu'elle mène tambour battant 
sa campagne de vaccination contre 
le Covid-19 face à des contamina-
tions et une mortalité records. "Au 
cours des derniers jours, l'Institut 
national de la pharmacie (OGYEI) 
a validé" le produit développé par 
l'entreprise chinoise CanSino Bio-
logics, commercialisé sous le nom 
"Convidecia", a annoncé hier la di-
rectrice générale de la Santé, Cecilia 
Muller. Ce vaccin vient s'ajouter au 
sérum du laboratoire chinois Sino-
pharm, que la Hongrie est devenue 
en février le premier pays de l'Union 
européenne (UE) à utiliser, comme 
dans le cas du vaccin russe Spoutnik.

CUBA : LE TOP POUR DEUX 
CANDIDATS-VACCINS

Cuba a débuté hier la vaccination 
de 150 000 travailleurs de la santé 
avec son candidat-vaccin contre 
le coronavirus Soberana 2, et de 
48 000 volontaires avec un autre, 
Abdala, ont annoncé les autorités. 
Les deux candidats sont en phase 3, 
la dernière étape avant approbation.

SPOUTNIK : NOUVEL ACCORD 
DE PRODUCTION AVEC L'INDE
Le Fonds souverain russe (RDIF) 
a conclu un accord avec le groupe 
pharmaceutique indien Virchow 
Biotech pour y produire 200 mil-
lions de doses du vaccin russe 
Spoutnik V contre le coronavirus. 
Cet accord s'ajoute à celui annon-
cé vendredi avec une autre entre-
prise pharmaceutique indienne, 
Stelis, pour produire 200 millions 
de doses. Un autre portant sur 
100 millions de doses avait été 
paraphé en novembre avec Hete-
ro, également une firme indienne.
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Nous avons enregistré 367 
nouveaux cas positifs 
sur 6 362 tests réalisés, 

soit un taux de positivité de 5,7%, 
102 personnes hospitalisées dont 
33 en réanimation pour détresse 
respiratoire, 159 guérisons et 02 
nouveaux décès notifiés à Li-
breville.
La répartition des nouvelles 
contaminations est comme suit :
- Estuaire : 175 nouveaux cas 
positifs sur 5 434 prélèvements 
à Libreville, soit un total de 13 
263 cas confirmés ;
- Haut Ogooué : 119 nouveaux 
cas positifs sur 265 prélèvements 
dont 70 à Franceville, 45 à Moan-
da et 04 à Mvengue, soit un total 
de 2 155 cas confirmés ;
- Moyen Ogooué : 23 nouveaux 
cas positifs sur 326 prélèvements 
à Lambaréné, soit un total de 599 
cas confirmés ;
- Nyanga : 32 nouveaux cas po-
sitifs sur 115 prélèvements dont 
28 à Tchibanga, 02 à Mayumba 
et 02 à Moabi soit un total de 96 
cas confirmés ;
- Ogooué Ivindo : 03 nouveaux 
cas positifs sur 36 prélèvements 
à Makokou, soit un total de 58 
cas confirmés ;
- Ogooué Lolo : 05 nouveaux 
cas positifs sur 07 prélèvements 
à Koulamoutou, soit un total de 
197 cas confirmés ;
- Ogooué Maritime : 10 nou-
veaux cas positifs sur 160 pré-
lèvements à Port-Gentil, soit un 
total de 1 338 cas confirmés ;
- Woleu Ntem : 00 nouveau cas 
positif sur 19 prélèvements à 
Bitam, soit un total de 166 cas 
confirmés.
Au total, sur 604 841 tests réali-
sés, nous avons enregistré 18 078 
cas positifs dont 2 316 cas actifs, 
15 654 guérisons et 108 décès.
Respectons les gestes barrières 
pour nous protéger contre la 
COVID-19.

Gabon : 367 nouveaux 
cas et 2 décès
LE TAUX de positivité 
est également monté à 
5,7% contre 5,2% 72h 
plus tôt.
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UN an déjà que la pan-
démie de Covid 19 a 
déclenché une crise 

sanitaire inédite ayant ébranlé 
comme jamais auparavant les 
fondements même de sociétés 
contemporaines. Un an après, 
l'humanité est encore en proie à 
cette crise qui a figé nos modes 
de vie et bousculé nos certitudes. 
Ses conséquences socio-écono-
miques, la rapidité de la propaga-
tion du virus, ses mutations et 
surtout l’incertitude de l'issue 
de cette crise interrogent encore 
davantage.
C'est pour répondre à toutes 
ces incertitudes que le Groupe 
francophone auprès de l'Unesco 
organise, dans la foulée de la célé-
bration de la journée internatio-
nale de la Francophonie, ce mardi 
23 mars, par visioconférence, une 
conférence sur le thème géné-
rique "Penser le monde d'après". 
Scientifiques, politiques, diplo-
mates, universitaires, auteurs et 
artistes francophones vont ainsi 
croiser leurs regards sous forme 
de réflexion sur ce double choc 
sanitaire et socio-économique 
ayant soumis à rude épreuve nos 
sociétés, nos institutions et nos 
politiques publiques au point de 
nous amener à nous interroger : 
un retour "à la normale" serait-il 
possible ?

Et L’Unesco, en ce qu’elle in-
carne le pôle intellectuel du 
système des Nations unies, est 
le lieu tout indiqué pour initier 
une telle réflexion, novatrice 
par ses contours et préfigurant 
ce que pourrait être ce "Monde 
d’après". Il s’agit ici "d’interpeller 
des auteurs francophones pour 
découvrir leur vision de la crise 
et l’esprit d’innovation qui les ani-
ment pour analyser ses répercus-
sions, pour écouter ou lire leur 
imagination du Monde d’après". 
Certains argueront qu'il est peut-
être trop tôt pour des conclu-
sions définitives. "Mais il n’est 
pas trop tôt pour commencer à 
réfléchir de manière inclusive et 
non conformiste à notre monde 
au sortir de cette crise", justifie 
l'argumentaire de ce colloque 
international auquel prennent 

part deux Gabonais sur proposi-
tion de l'ambassadeur, déléguée 
permanente du Gabon auprès de 
l'Unesco, Rachel-Annick Ogou-
la-Akiko épouse Obiang-Meyo.
Il s'agit de l'ambassadeur Flavien 
Enongoué, maître-assistant de 
philosophie politique l’Université 
Omar-Bongo (UOB) et du Pr 
Steeve-Robert Renombo, vice-
doyen de la Faculté des lettres 
et sciences humaines (FLSH) de 
Libreville. L'un et l'autre inter-
viendront sur les deux plateaux 
prévus de 14 heures à 17 heures, 
heure de Libreville.
Les différentes contributions de 
ce colloque virtuel seront réunies 
dans un ouvrage que le groupe 
francophone auprès de l’Unesco 
se propose d’éditer de concert 
avec un ou plusieurs éditeurs 
francophones.

C'est quoi le Monde d'après ?
Issa IBRAHIM

Libreville/Gabon

Faute de public, un musicien en concert virtuel par temps de 
confinement.
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